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Assemblée Générale du 12 Octobre 2009 

RAPPORT MORAL 

 

Tout d’abord, qu’est-ce que l’APEL ? 

Ce n’est pas son conseil d’administration, ce sont tous les parents (qui paient leur 
cotisation), c’est donc vous tous, présents ici ce soir, et tous les autres, qui n’ont pas 
pu ou pas voulu venir. Le conseil d’administration vous représente. Il est là pour vous 
écouter. 

Il est là aussi pour travailler au quotidien aux cotés de l’Ecole, parce que le seul intérêt 
qui vaille et qui est commun à l’Ecole, à l’APEL, aux anciens élèves, c’est l’intérêt de 
nos enfants, leur construction, leur éducation. C’est un lien permanent qui doit exister 
car la communauté éducative ne s’arrête pas aux portes de l’Ecole. 

Nous avons, de temps en temps, des points de vues divergents, des urgences 
différentes, et c’est bien légitime. La confrontation d’idée est toujours source de 
richesse si elle est fondée sur la sérénité, l’objectivité et la confiance. Les dossiers 
traités dans l’urgence ou le non-dit, ou même le dit de trottoir sont voués à l’échec. 

Cette année est différente de bien d’autres depuis quelques années. Cette année, nous 
avons un nouveau directeur, Pierre-Jean COLLOMB et nous espérons bien, nous 
souhaitons vraiment, que l’équipe de l’APEL, pas nous, d’autres, lui offrent son cadeau 
de départ à la retraite dans la cour d’honneur du Lycée ! 

Dans ce grand intervalle, il nous faut être à ses côtés et ne pas hésiter à se mettre 
autour d’une table à  chaque point de vue divergent. 
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Un mot sur Lourdes, dont les terminales reviennent. Je ne sais pas s’il y a ici des 
parents de terminales, mais nos enfants, car nous sommes là pour chacun d’eux, ont 
vécu un moment  extraordinaire, et  les témoignages que nous y avons reçu, sur leur 
comportement, sur leur gentillesse, leur serviabilité ont été nombreux. « Réussir pour 
Servir », combien de fois l’a-t-on dit ou l’a-t-on entendu dans les murs de cette 
maison. Là-bas, nous l’avons vécu, vraiment vécu, au quotidien. Ils ont été 
magnifiques et j’étais fier d’être là-bas, avec  les professeurs, surveillants, infirmières, 
volontaires, avec notre directeur, car, lorsque les gens nous croisaient, en uniforme, ils 
venaient nous voir pour nous parler de ces enfants.  On touche là le cœur de 
Lacordaire et de son projet, c’est son âme qui s’est dégagée à Lourdes et c’est vers cela 
qu’il faut aller, toujours.  

J’ai entendu un Père dominicain, là-bas, nous dire : « c’est tellement difficile 
d’accueillir sa propre fragilité ». Ça l’a été pour moi. J’imagine à quel point cela a dû 
l’être pour eux. Cette fragilité, certains la vivront avec difficulté et il nous faut les 
accompagner, tous, parents et Ecole. C’est vrai pour nos terminales qui ont vécu  
cette expérience dont ils se rappelleront longtemps, mais c’est vrai aussi pour tous, du 
CP à la terminale et un des fondements de cette Ecole doit être l’accompagnement de 
chacun. Il nous faut, à nous éducateurs, accueillir LEUR propre fragilité, qui s’exprime 
de tant de manières différentes et dont, parfois, nous n’avons pas conscience. Soyons 
solidaires devant les difficultés de nos enfants, car, à l’instar de couples divorcés qui se 
déchirent, ce  dont les enfants souffrent, parler à nos enfants d’une voie discordante et 
même opposée, rentrer en conflit, Ecole et famille, chacun pensant avoir raison, c’est 
avoir tort. 

Alors, qu’avons-nous donc fait l’année dernière ? 

D’abord les manifestations : 

En tout premier, notre rentrée des familles, qui vous permet d’écouter les discours de 
chacun, APEL, direction, OGEC, tutelle dominicaine, d’entendre les grandes 
orientations de notre Ecole, de répondre présents pour l’APEL, pour les repas de 
premières, pour les transports de malades pour Lourdes, puis de partager un petit-
déjeuner dans la cour du lycée, afin de mieux se connaître, de créer du lien, avant de 
rencontrer les professeurs de vos enfants. 

Puis la vente aux enchères, en Novembre. Elle est la petite sœur de l’exposition 
peinture puisque nous y vendons les toiles que les artistes nous ont offertes. Chaque 
année, nous nous posons des questions sur cette manifestation, essentiellement car 
vous ne venez pas assez nombreux. Et pourtant, c’est convivial et sympathique, c’est 
une vraie vente par des professionnels commissaires-priseurs et c’est le moment, lors 
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du buffet offert, de boire du Beaujolais nouveau. Cette année, c’est le 27 Novembre, 
venez. Il n’y a aucun intérêt à organiser des évènements si personne n’y vient. 

Viennent ensuite les fêtes de Fin d’année. Travail colossal pour tout le monde. Pour 
les enfants en premier, qui font preuve d’un talent ahurissant, de l’équipe pédagogique 
qui les entraîne et les fait répéter, des mamans costumières qui, pour certaines, n’ont 
plus d’enfants à Lacordaire, mais qui viennent par conviction. Elles ont déjà 
commencé à travailler, dès maintenant, pour réaliser les centaines de costumes que 
vous verrez les 17 et 18 décembre (mais elles vous attendent, si vous voulez prêter vos 
bras et votre imagination), de tous les bénévoles qui nous aident et de tout le conseil 
d’administration qui gère l’intendance extrêmement lourde de ces spectacles. L’année 
dernière, nous avons organisé un spectacle de magie, à la Chapelle pour nos enfants 
du primaire qui sont, et c’est une ombre au tableau, un peu exclus de ces évènements. 
Peut-être leur faudrait-il participer activement à ces fêtes tout comme il faudrait peut-
être ne pas tant sectoriser, notamment avec le repas barbecue du collège. Ces 
moments festifs devraient être pour l’Ecole toute entière, ce sont des discussions que 
nous devons avoir. 

En Janvier, notre Loto, évènement majeur pour nos finances, a été une réussite 
malgré l’absence d’un grand nombre d’enfants du primaire qui partaient en classe de 
neige le lendemain matin. Ce problème est résolu cette année. 

Puis notre exposition peinture d’Avril où nous avons eu de belles œuvres et la 
participation de nos élèves. Là aussi, peu de parents alors que c’est une véritable 
exposition, digne d’une galerie d’art, avec des artistes connus et reconnus. C’est un 
évènement culturel auquel il faut que vous participiez. Nous n’avons pu l’année 
dernière, faute d’énergie, organiser un concert en clôture au profit d’œuvres parrainées 
par notre Etat-Major, mais nous allons en discuter avec eux, pour cette année. 

Enfin, notre Kermesse qui marque la fin de l’année et qui est toujours une réussite 
malgré, cette année, la date tardive, baccalauréat oblige puisque nous sommes centre 
d’examen. 

Le repas, après la distribution des prix, a par contre été décevant. Nous avons diffusé 
l’information un peu tardivement, mais en dehors de cela, il faut vraiment se poser la 
question de la vocation de ce repas. Ce doit être le repas de l’Ecole, avec les parents, la 
direction, l’OGEC, les professeurs et le personnel, nos pères et frères dominicains, les 
anciens élèves et il faut que nous réfléchissions ensemble, avec l’Ecole,  pour trouver 
la bonne formule afin de réunir, à cette occasion, toute la famille lacordairienne. 
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Nos participations 

Lourdes d’abord, où nous avons financé des cars supplémentaires. Notre financement 
des frais liés aux repas des premières, nos apéritifs et nos vœux à la communauté 
éducative, nos gâteaux des rois pour les internes qui sont le cœur de l’Ecole, notre 
participation à la classe de neige du primaire pour laquelle nous avons décidé, en 
accord avec Monsieur CAPUTO, d’arrêter notre financement récurrent et non ciblé au 
profit d’une ou plusieurs actions, pendant le séjour de nos enfants, soirée crêpes, 
bowling… 

Notre financement, au foyer des internes, de leur abonnement à Canal Sat, qui va se 
doubler cette année, d’un autre abonnement à l’Internat des Filles auxquelles nous 
avons déjà fourni une télévision. 

Le rallye lecture au collège, dont l’organisation revient au CDI, avec notre 
bienveillante vigilance et que nous finançons entièrement ainsi que celui du primaire, 
pour lequel, peut-être, une organisation un peu plus institutionnalisée devrait être 
envisagée. C’est une grande satisfaction de voir le nombre de participants, de 
constater l’intérêt de nos enfants pour la lecture. « Les plus beaux voyages sont cachés 
dans les livres » dit Jean D’ORMESSON et nos enfants adorent voyager. 

Et puis nos financements des activités de l’Etat-Major, Théâtre du primaire et du 
Lycée organisé par l’Athénée, Bal de Promo où nous sommes présents aussi.   

Notre vie dans l’Ecole 

Nos parents correspondants que nous avons initiés l’année dernière et qui doivent 
trouver leur place et leur rôle dans l’organisation de l’Ecole. Il faut y réfléchir, mais il 
faut déjà que les parents des classes jouent le jeu. Dans certaines classes du collège, 
l’année dernière, seuls trois ou quatre parents avaient donné leurs coordonnées aux 
parents correspondants, ce qui limite de facto leur possibilité de communication. 
Certains ont eu des initiatives intéressantes de rencontre ou de sortie en week-end 
pour tous les parents de leur classe et ils ont organisé, avec la logistique de l’APEL, des 
petits-déjeuners, des gouters ou des apéritifs, le samedi matin ou en fin de journée 
pour le primaire. Ne manquons pas une occasion de tisser des liens entre nous. 

Nous avons envisagé, l’année dernière, d’organiser des conférences sur des sujets 
graves (les addictions, les jeux à risques) et d’autres plus légers. Nous n’en avons pas 
eu le temps. Il faut, cette année, se lancer dans cette action, avec vous parents, votre 
expérience professionnelle. Ces dossiers doivent être menés de concert avec l’Ecole. 
L’information auprès des parents, aussi complète et objective soit-elle, n’a que peu 
d’intérêt si elle n’est pas accompagnée par l’Ecole d’une information auprès de nos 
enfants. 
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Nous sommes impliqués dans les grands débats de l’Ecole, notamment celui sur les 
cours du Samedi, qui est un problème complexe, et surement le faut-il plus encore, sur 
la restauration, sur les sanctions, sur les investissements auxquels l’APEL peut 
participer comme le renouvellement du mobilier de l’internat des garçons, 
l’équipement multimédia et informatique de notre Ecole qui est en retard par rapport 
à ce qu’on peut attendre d’une maison comme la nôtre. Nous avons, Pierre-Jean 
COLLOMB et moi-même commencé à en parler ensemble. Ce sont des discussions 
sereines, amicales et objectives et je ne doute pas un seul instant que nous 
aboutissions. 

Le président de l’APEL est présent lors des conseils de discipline qui touchent nos 
enfants. C’est chaque fois, pour tous les présents, une expérience douloureuse car, 
quelle que soit la faute, c’est un enfant, avec toute sa fragilité, peut-être cachée mais 
bien présente, qui l’a commise et la sanction, puisqu’il faut à l’évidence qu’il y en ait 
une, n’est jamais facile à prendre. 

Je suis, en tant que Président d’APEL, membre du conseil d’administration de l’OGEC, 
avec voix délibérative et l’APEL participe donc, à sa mesure, à toutes les grandes 
décisions stratégiques de l’Ecole. J’en profite pour remercier Daniel BOYER, son 
Président et mon ami, d’être parmi nous ce soir. Il n’avait pu être là lors de la rentrée 
des familles pour des motifs professionnels et je le prie de me pardonner de ne pas 
l’avoir excusé, ce jour-là, lorsque je me suis rendu compte que personne d’autre ne 
l’avait fait. 

Nous sommes, comme chacun d’entre vous, particulièrement attachés à la présence 
dominicaine, car avant tout, nous sommes une Ecole Chrétienne, avec un projet 
pastoral fort. Le bureau de l’APEL a, l’année dernière, partagé un repas au couvent, 
entre Vêpres et Complies et il faut que nous réitérions cet échange et pérennisions ces 
liens.  

Et puis, il y a nos liens avec l’Etat-major, notre participation morale et financière à 
leurs actions. Nous avons partagé un repas, l’année dernière, Conseil d’administration 
de l’APEL et Etat-major au grand complet, pour échanger sur leurs souhaits, leurs 
problèmes et nous allons le refaire cette année. 

Il nous faut, encore plus, approfondir les liens avec les anciens élèves, car nous ne 
pouvons cesser de nous intéresser à eux dès le bac passé. Nous sommes en contact 
fréquent avec Esprit Lacordaire à qui j’ai demandé, l’année dernière, de participer au 
bal de promo, comme un passage de relais. Mais cela ne doit pas s’arrêter-là. J’ai 
rencontré un bachelier, à l’Ecole, qui désespérait de trouver un BTS en alternance. La 
question ne devrait même pas se poser. Il faut travailler à cela, c’est fondamental. 
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La communication 

Vous recevez, par e-mail, aussi souvent que nécessaire, des informations concernant 
nos manifestations, la vie de l’Ecole, nos demandes d’aide. Pour cela, il nous faut vos 
adresses e-mail et nous n’en avons qu’un peu moins de la moitié. 

Trois ou quatre fois par an, nous éditons notre gazette « De Vous à Nous » qui vous 
présente nos actions au sein de notre Ecole et que nous n’envoyons que par e-mail. 

Vous pouvez nous contacter sur notre adresse e-mail apel@lacordaire.com, trouver 
des informations sur le site de l’Ecole, rubrique APEL et dès demain matin sur notre 
site internet www.apel-lacordaire.fr où vous pourrez retrouver nos gazettes « de 
vous à nous », ces rapports, le moral et le financier et bien d’autres informations utiles. 

La solidarité. 

Nous avons, l’année dernière, initié le fond de solidarité de l’Ecole, qui existait déjà, 
mais de manière moins institutionnelle. Une charte de solidarité a été élaborée, 
cosignée par l’APEL, la Direction, l’OGEC et la Tutelle dominicaine. Elle est co-gérée 
par l’Ecole, représentée par son Directeur Administratif et Financier  et par l’APEL. 

C’est un projet important, car la solidarité est un des fondements de l’Esprit de 
l’Ecole. On ne peut pas parler d’une Ecole Chrétienne sans la sauvegarde de la 
diversité sociale. Soyons solidaires. 211 familles l’année dernière, 252 cette année ont 
donné, chacune à sa mesure, sur un peu plus de 1100 familles. C’est peu. Vous aurez, 
après notre rapport financier, un détail chiffré de ces actions de solidarité. 

A l’extérieur de l’Ecole 

Je remercie Aude FARKAS, présidente de l’APEL régionale, de sa présence parmi nous. 

Nous avons quatre membres de notre conseil qui siègent au conseil d’administration 
de l’APEL Marseille et c’est une expérience enrichissante pour tous et une source 
d’information et de soutien pour nous. 

Il nous faut resserrer les liens avec les autres APEL d’établissement chaque fois que 
cela est possible. Nous avons accueilli chez nous, l’année dernière, l’APEL Sévigné 
pour échanger et ce fut constructif. Il nous faut continuer, mettre des moyens en 
communs. 

Voilà notre rapport moral de l’année écoulée. C’est une activité dense et passionnante 
qui nécessite votre investissement, votre soutien.  




